
Mot à la fin de la messe d'au revoir 23-06-19 

Il y a six ans vous m’avez vu débarquer, curé tout neuf, je devenais curé pour la première fois…  Je 

vous avais dit alors à la messe de rentrée, que quand j’ai reçu de Dieu l’appel à devenir prêtre, c’était 

particulièrement la figure du curé de paroisse qui m’attirait. C’est parmi vous que j’ai commencé à 

vivre cette mission, et le moins qu’on puisse dire c’est que je n’ai pas été déçu. Avec vous, j’ai vécu 

cette belle vocation, qui conduit à être père, père d’une famille nombreuse, très diverse, qui a besoin 

qu’on prenne soin d’elle et qu’on l’encourage, et aussi à être époux, ma paroisse incarne pour moi 

l’Eglise, elle est mon épouse, une épouse plein de vie, avec laquelle on ne s’ennuie jamais, un peu 

agaçante parfois, forcément… et surtout une épouse qui donne beaucoup, beaucoup, mais alors 

beaucoup de joie. Etre curé d’une paroisse, c’est vraiment le plus beau métier du monde… Ce n’est 

pas ce qu’on appelle une planque, mais qu’est-ce que c’est beau… 

J’ai commencé à vivre cela avec vous, j’ai appris avec vous, c’est donc vous qui avez essuyé les 

plâtres… Merci de m’avoir si bien accueilli, avec autant de bienveillance, c’était un vrai bonheur. 

Merci de m’avoir pardonné mes erreurs, et je vous demande pardon encore pour mes maladresses, 

mes manques de délicatesse, mes impatiences… quand je réagis d’abord et réfléchis après… Priez 

pour ma conversion, vous pouvez prier aussi pour les paroissiens de Chatou… 

Ensemble, nous avons vécu des belles choses pendant six ans. Comme vous êtes gentils avec moi, 

vous dites souvent que j’ai fait beaucoup de choses, comme si le curé pouvait faire quoi que ce soit 

tout seul ; comme si j’étais une sorte de superman. Non ! Si notre paroisse est vivante, si nous avons 

pris des initiatives ces dernières années, c’est d’abord grâce à votre engagement, alors c’est moi qui 

vous dis bravo à tous ! C’était très stimulant pour moi d’être le curé d’une communauté qui sait se 

bouger, même s’il faut parfois vous pousser, réagir aux propositions, une paroisse joyeuse qui sait 

s’engager, être audacieuse, se rassembler, faire la fête… Bravo à vous ! Et c’est surtout stimulant 

d’être le curé d’une communauté qui prie... Notre paroisse est priante et c’est beau. Je pense là à 

tout ce que nous vivons ensemble, à nos moments de prière en commun, et je pense aussi aux gens 

qui disent qu’ils ne peuvent plus rien faire dans la paroisse parce qu’ils n’ont plus la force, ou à ceux 

qui sont immobilisés chez eux ou dans une maison de retraite, et qui prient. Je suis toujours touché 

quand j’entends l’un de vous me dire qu’au milieu de ses problèmes de santé qui l’empêchent de 

bien dormir la nuit, lorsqu’il se réveille, il prie. Ceux-là font le plus important, ils prient, ils nous 

portent, merci infiniment, continuez ! 

Je ne vais pas faire la liste des projets et des belles aventures que nous avons vécues ensemble, ni 

des nombreuses joies que vous m’avez données. J’en citerai juste une : je me réjouis profondément 

que la paroisse puisse être un foyer fraternel, accueillant pour ceux pour qui l’isolement est un poids, 

qu’elle soit une famille au sein de laquelle beaucoup peuvent expérimenter la chaleur de l’amour de 

Dieu. C’est beau ! Bravo ! 

Dans la paroisse il y a des jeunes et des enfants, je dis un mot pour eux car ils m’ont donné beaucoup 

de bonheur! Merci, chers jeunes, pour votre joie, pour votre désir de progresser. Accueillez bien le 

père Amaury, montrez-lui que vous êtes motivés ! Et n’oubliez pas le plus important pour bien 

grandir et trouver la joie, deux mots à retenir : SOYEZ SAINTS ! Je prie pour cela et je continuerai ! Et 

c’est valable à tout âge ! Et puis, peut-être que dans les prochaines années j’aurai à la joie de revoir 

l’un ou l’autre des jeunes de la paroisse… Car la paroisse de Chatou a une particularité : c’est là que 



se trouve le séminaire où sont formés les futurs prêtres de notre diocèse… Sait-on jamais… Non, pas 

« sait-on jamais » ! Espérons et prions ! Priez pour les vocations, chez amis, et pas seulement pour les 

vocations ailleurs, dans d’autres paroisses et d’autres familles ! Le Seigneur appelle, et il appelle ici, 

que les cœurs de nos jeunes s’ouvrent à cet appel ! C’est une telle joie de consacrer sa vie à Dieu et à 

la mission, qu’il faut que beaucoup puissent le vivre, y compris parmi nos jeunes. 

En septembre vous ferez connaissance avec le père Amaury. Il aura 39 ans en septembre ce sera un 

curé tout neuf, comme moi il y a 6 ans. Je n’ai qu’une seule chose à vous recommander : accueillez-le 

aussi bien que vous m’avez accueilli, et tout ira bien ! Il sera aidé par un vicaire, que vous aurez aussi 

à accueillir, je connais son nom depuis deux jours : le père Christian Coovi Degbe, qui viendra du 

Bénin pour se mettre au service de notre diocèse pendant quelques années (un prêtre Fidei donum). 

Il a à peu près le même âge que le père Amaury. Vous aurez donc deux prêtres à plein temps pour la 

paroisse et aussi l’école Notre-Dame : c’est une très bonne nouvelle ! D’autant que le père Jean-Davy 

restera : vous aurez une belle équipe l’an prochain ! J’en profite pour remercier chaleureusement le 

père Jean-Davy pour ces trois années de fraternité, vécue dans la simplicité, merci pour ta 

disponibilité, ta serviabilité, ta gentillesse. 

Nous serons en communion de prière. Je ne vous oublierai pas. Merci à vous tous, merci au 

Seigneur ! 

 


